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Où TU NOUS AS 
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-… LEUR VOIX, LEUR 
REGARD, LEURS BIENFAITS d 
ÉTAIENT ADORÉS f .… LEUR JOIE 
DES HOMMES, ET LEUR = 
VONCÉ AVEC 


.… EN LEUR (/ 
JEUNESSE, LES DIEUX 
ÉTAIENT ADORÉS, ET LA 
TERRE SE PEUPLA DE 
LEURS ENFANTS... 


vs ET LES DIEUX 

ÉTAIENT ENCORE 
ADORÉS PAR 

LES MOINES ET 


QUI PRIT LE 
CRISTAL DE 
L'APPEL « 


£ ARS, 
2 RKOR, QUI 
PASSÈRENT ET ù A | À 4 AVAIT BIEN 
MÊME LES DIEUX PRÉPARÉ SON 
ARRIVÈRENT 


N À L'AUTOMNE ù IR / N VAISSEAU VOLANT 
XISTENCE \ 3 
| BE _ \ L'ATTENDAIENT 
y à DIEUX, VIEUX 


SES COMPLICES. 


4 \\ ... PUIS 
AIN LES SIÈCLES 
DAY 


COUP, POSA SON 


ET RACORNIS, SE 
RETROUVÈRENT 
FAIBLES ET SANS 
IL DESCENDIT 
DANS LA GRANDE 
SALLE, VIT LES DIEUX 
JA TREMBLER DEVANT LUI, 


uL IL FALLAIT Y 
à PENSER AVANT, 
MON AMI. 


LE TEXTE SACRÉ... JE 
VAS... JE PEUX... JE 
VAIS CHANGER LA FIN... 


CES ARTISTES... TOUS DE 6l 
LES MÊMES. BEAUCOUP JOLIES LÈVRES 
D'ORGUEIL ET 6] PEU NE PEUVENT SORTIR 
DE CRÉATIVITÉ... QUE DE BELLES 
PAROLES... 


BELLI 
DEMOISELLE... 
OU, VOUS, AVEC LA 
HARPE... JE SUIS 
FE | Que ee 


SA ser) 
EST IMMENSE ET 
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... FAIT DAN- 
SER LES FILS DE 
L'EXISTENCE... ) 
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IL PARAÎT QUE 
C'EST UN VRAI 


CHARNER, 
LA-BAS. 


MON COUSIN 
FAISAIT PARTIE D'UN 
CONVOI QUI DEVAIT 
LIVRER DU VIN DANS 
LE QUARTIER DES 
COLONNES... 


UN HOMME ? 
MAIS COMMENT 


EST-CE POSSIBLE ? 


QUI ÉTAIT-CE ? 


CE N'EST 
PAS LINE 


FOLLES COU- 
RENT... 
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LE CHAOS À 
ÉCLATÉ ALORS 
QU'ILS MONTAIENT 
VERS LE SOMMET 
AVEC LEURS 
CHARRETTES. 


JE 
NE SAIS PAS ! 


DES ÉCLAIRS PLELVAIENT..… 
LES GENS HURLAIENT, 
TENTAIENT DE FUIR... LINE 
PLUIE DE FEU EST TOMBÉE 
DU TEMPLE... 


MON COUSIN À TOUT 
LACHÉ, IL À PRIS 
SES JAMBES À SON 
COU ET IL S'EN EST 
SORT. IL À REN- 
CONTRE D'ALITRES 
RÉFUGIÉS.. 


ILS ONT VU DES CHOSES 
ABOMINABLES... LIN HOMME ÉTRAN- 
GE, IRRADIANT DE LUMIÈRE, QUI FAISAIT 
VALSER LES CADAVRES D'UN GESTE DE LA 
MAIN, QUI TRANSPERÇAIT LES FEMMES ET 
LES ENFANTS D'UN SEUL REGARD... 


LE RITUEL DE 
L'APPEL À ÉTÉ 
CONDUIT ET LA FIN 
DES TEMPS EST 
PROCHE... 


TU DEVRAIS 
ESSAYER DE 
MANGER QUEL- 
QUE CHOSE... 


TU DEVRAIS... 
TU DEVRAIS TE 
LEVER, BOU- 


ELLE N'A PAS L.. JE. JE VOUS 
L'AIR D'ALLER RETARI 
TRÈS BIEN, MIGNON, 
VOTRE AMIE Be: FILEZ... 


J'ALLAIS 
CHERCHER 
DI 


FAITES ATTENTION. C'EST 
DANGEREUX, CES ESPÈCES DE 
TRISTESSE DE L'ÂME... LA 
SŒUR DE MON MARI, ELLE, À 
ÉTÉ ATTEINTE D'UNE SORTE DE 
LANGUEUR, COMME ÇA. ELLE EN 
EST MORTE, LA PAUVRE PETITE. 


LE VÉRITABLE NEVEU 
DU ROI DE LUYNES EST 
J MORT IL Y À DEUX ANS, DU 
CHOLERA JE CROIS QU'IL Ÿ 
5) À Un AUTRE. UN É L % NOUS AVONS 
IN@ ANS, Qui FAIT NOS RI 
VIT QUELQUE PART CHES QUAND Le D 


EN EXL. SASTRE À FRAPPÉ LA 
VILLE, JEA-HANN ERKOR 

VERKYAR EST UN FILS DE 

NOBLE DE PROVINCE. IL 

N'A JAMAIS ÉTÉ MARI ; 

IL N'A PAS D'ENFANTS, 

IL A FAIT CARRIÈRE 
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= 
)\\ 


LES MERCENAIRES D'ERKOR ONT 
ASSIÈGÉ LE MONASTÈRE DE BAYN 
POUR ENLEVER L'HONORABLE Fial _ 
SAYAVIN ESTUAR, LE DIRIGEA d = à E— ; ; 
DE L'ORDRE. LE BIT ÉTAIT DE L'O- AFS 
BLIGER À OBTENIR LE CRISTAL DE — : 
L'APPEL ET À CONDUIRE LE RITUEL ? 
POUR VOLER LEUR POUVOIR AUX 
DIEUX ET RENVERSER LE ROI. 
MAIS LES CHOSES ONT MAL 
TOURNÉ, ET SAYAVIN ESTUAR À 
ÉTÉ TU, MASSACRÉ, AINSI QUE 

TOUS LES MOINES.. 


ANNÉES, IL SEMBLE QU' IL SE SOIT 
LIÉ D'AMITIÉ AVEC MEHRIK 15’ LEHIR 
LAVAÏ-NE, UN OFFICIER DE TRÈS 
HAUT RANG, COUSIN ÉLOIGNÉ DE 
LA FAMILLE ROYALE. MEHRIK 
ÉTAIT SUR LA LISTE DES HÉRI- 
TIERS DE LA COURONNE ET 
ENSEMBLE, ILS ONT MONTÉ UN 
COMPLOT POUR ÉLIMINER LE ROI. 


PAR LES 
DIEUX... CE 
N'ÉTAIT PAS 
UN HASARD... 


À CE MOMENT, IL AVAIT 
BESOIN DE DISPARAÎTRE. 

SON ASSOCIATION AVEC 
MEHRIK 15’ LEHIR LAVAÏ-NE NE 
LUI CONVENAIT PLUS... MEHRIK 
ÉTAIT SON AMI, IL AVAIT PRO- 
MIS D'ÉPOUISER SA FILLE, 
ÉLENA, ET DE LA FAIRE 

REINE QUAND ILS MONTE- 
RAIENT ENSEMBLE 

SUR LE TRÔNE. 


IL À PAYÉ 
LES GARDES 
POUR SE MÊLER 
AUX DÉPORTÉS 
DE LA VALLÉE. 


7 OU, VOUS. 51 ERKOR 
VOULAIT CONDUIRE LE 
RITUEL DE L'APPEL, IL 

N'AVAIT QU'UNE 
SOLUTION. 


LE SEUL SURVIVANT DE 
L'ORDRE DE BAYN, LA SEULE 
PERSONNE DONT IL AVAIT BESOIN 
POUR CONDUIRE SON RITUEL, 
DÉCOUVERT “PAR HASARD ET 
CHOISI POUR COMPAGNON ? 1 

TU Y AS CRU, AMIDA 7 


MAIS PARTAGER 


L'ENNUYER. OL PEUT-ÊTRE 
MEHRIK COMMENÇAIT-IL À 
RÉALISER LA NATURE DE 


VX, 


ÊT LE DESTIN À 
FRAPPÉ... IL M'A 
RETROUVÉ PAR 
HASARD DANS 
LA VALLÉE DES 
BANNIS... 


NON...CE N'ÉTAIT PAS UN 

HASARD. ERKOR AVAIT RETROUVÉ 
LA TRACE DE SYLVAN DANS LA PRI- 
SON Où IL AVAIT ÉTÉ JETÉ.,IL L'A 
FAIT DÉPORTER LA-BAS, AVEC LINTEN- 
TION DE L'Y REJOINDRE... IL AVAIT 
AUSSI REPÉRÉ UNE JEUNE FEMME 
APPARTENANT À LA GUILDE DES 
ASSASSINS. BELLE, DÉCIDÉE, 

SOLIDE, EFFICACE. 


IL L'A FAIT 


JE 
MENT. IL ALLAIT COMPAGNIE, 


PEUT-ÈTRE, 


AVOIR BESOIN DE 
PROTECTION. AUSSI, 


BREF, ERKOR À 
ASSASSINÉ MEHRIK. IL 
A ABANDONNÉ ELENA, IL 

A VOLÉ L'ARGENT QUE 


MIS DE CÔTÉ POUR 
LEUR PROJET. 


PUIS IL À 

DÉCIDÉ DE MOURIR 
POUR RENAÎTRE. IL 
AVAIT BESOIN DE 
NOUVEAUX ALLIÉS 
APRÈS AVOIR 
TRAHI LES SIENS. 


ET 
LÀ IL A MS 
SON PLAN À 
EXÉCUTION. 


TU N'AS PAS 
ENTENDU ? IL N'A 
JAMAIS ÉTÉ LE NEVEU 
DU ROI ! IL N'A 
JAMAIS EU DE 
FEMME ! JAMAIS 
EU DE FILS ! 


ALORS, CE 
N'EST PAS LE 
ROI QUI L'A FAIT 


LA FAMILLE DE 

MEHRIK À ESSAYÉ DE 

SE VENGER, BIEN SÛR. 

ILS LUI ONT ENVOYÉ DES 

Z ASSASSINS. ILS ONT UTI- 

LISÉ LES PLUS PUIS- 

DURE AVEC LUI. 51 SANTS SORCIERS DE 

JEUNE, QUAND ON MAGIE POURPRE... 

OFFRE SA FOI, IL EST 

DUR DE LA REPRENDRE. 


LE NEVEU 
DE MEHRIK EST 
PARTI LUI-MÊME POUR 
TENTER DE VENGER 


SON ONCLE... (LE 


MAS TOU- 

TÉS LEURS 
TENTATIVES 
ONT ÉCHOUE. AR 


NON. ELLE 
EST MORTE, 
ELLE AUSSI, 


L POURQUOI 
LE FERIEZ-VOUS AE 
À CHACUN | 5e À / 
DE SES PAS, \ , y HOMME EST UN 
UN CAPAVRE, MONSTRE ! 
POUR MARQUER 
LA ROUTE DE 
SANG. 


NOTRE GUILDE SE MOQUE 
JDE LA NATURE DE CEUX QUE 
NOUS SERVONS. LUN CONTRAT 
EST UN CONTRAT. TU AS 
PROTÉGÉ CET HOMME, COMME 
TU EN AS PROTÉGÉ TANT, 
COMME TU EN AS TUÉ 
TANT D'AUTRES... 


æ POUR UN PRIX. 
é POUR DE L'ARGENT. 
C'EST LA NOTRE TRAVAIL. 


QUE T'IMPORTENT SES ru N'AS PLUS 
INTENTIONS ? QUE T'IMPOR- À FAIRE PARTIE 
TE QUIL AIT MENT, OÙ CE A DE L'HISTOIRE, 
QU'IL EST DEVENU 7 T0? 8 Ê À PRÉSENT. 


ET VOILÀ-T-Y 
PAS LES 
FEMELLES ! 


SALUT, MIGNONNE. 
JE VOUS OFFRE 
UNE BIÈRE ? 


ÉT QU'EST-CE QU'ELLE A, LA r 
MIGNONNE, HEIN 7 ELLE S'EST FAIT Pi 
BRISER LE CŒUR? ELLE A ÉCARTÉ 
LES CUISSES SIMPLEMENT PARCE | LA 
QU'UN MEC À LA BELLE GUEULE LUI 4 

À DIT QU'ELLE N'ÉTAIT PAS COMME BR 


LES AUTRES FEMMES ? 
C'EST ÇA? À, 
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QUAND ELLES 


IL NY À PLUS QUELQUES 
DE TRAVAIL... PIÉCETTES... 


ELLE EST S'L vous 
PLAÎT... 


PARTIE... 
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£T LE SOLEIL SE 
LEVA ET SE COUCHA 
ET LES SAISONS 
PASSÈRENT 


LES BLÉS DU 
PRINTEMPS NE 
REVIENNENT, 


NE DEVRIEZ PAS 
RESTER LA, VOUS 
SAVEZ. LA RÉGION 
EST DANGEREUSE, 

SI PRÈS DE 


JE VAIS À VOUS ALLEZ À 
LUYNES. LUYNES... ? 
VOUS ÊTES 


UN PEU JEUNE 
POUR MOURIR. 
LA VILLE EST 
DEVENUE... 
UN ENFER. 


ENTIER EST | 


UN ENFER. 


KW: QUELQUE 
CHOSE À 


IL PARAÎT QU'IL Y À UNE 
ENTRÉE POSSIBLE À TRAVERS 
LES RUINES DU TEMPLE DE 
VELLA, ENTRE LES DEUX 
COLONNES. JE VAIS 

ESSAYER DE PASSER 

PAR LA. 


OU, C'EST 
PRATICABLE... JE 
CONNAIS DES GENS 
QUI Y ONT FAIT DU 
MARCHÉ NOIR... 


PASSEZ PAR LÀ ET TRA- 
VERSEZ LA FORÊT. VOUS 
Y SÉREZ PLUS VITE. 


MAIS C'EST UNE FOLIE. 
RENONCEZ. VOUS AVEZ 
ENCORE LE CHOIX... 


NON. J'AI FAIT 
MON CHOKX IL Y À 
LONGTEMPS. 


ET UN JOUR 
| JA comPrs 

QUE MA TÂCHE 
l'ÉTAIT PAS 


LONGTEMPS, J'AI 
VU TOUS CES 
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TU AS DÉJÀ DISPARUI AA 
UNE FOIS... BESOIN D'ÊTRE 
PARTR ? SEULE, 
où ? 


JE NE ME 
CROYAIS PAS 
Sl FAIBLE. 
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EH BIEN, MESSIRE, 

DAMOISELLE... J'AI 

BIEN CRU QUE VOL: 

N'Y ARRIVERIEZ 
PAS. 


J'AVAIS 
ENTENDU DIRE 
QU'IL Y AVAIT 

DES SURVIVANTS... 
COMBIEN ÊTES-VOUS 7 


UNE CENTAINE. MOINS CHAQUE 
JOUR. NOUS N'AVONS PLUS 
DE PROVISIONS ET CEUX 

QUI S'AVENTURENT POUR 

EN CHERCHER NE 

REVIENNENT PAS. 


MÈME LES PILLARDS N'OSENT 

PLUS VENR DANS LA CITÉ. POUR 

PRENDRE CE RISQUE, IL NY 

A QUE QUELQUES FOUS, 

ESPÉRANT QU'UN ÊTRE AIMÉ 
AIT SURVÉCU... UNE 
FIANCÉE, UN AML.. 


UN AM. 
C'EST ÇA. NOUS 
CHERCHONS... 
UN AMI. 


ÊTES-VOUS VENUS 
CHERCHER DE LA 
FAMILLE 7 


CHANCE.J'AIMERAIS 

VOUS SOUHAITER 
LA BIENVENUE, MAS EN UN ABRI 
NOUS N'AVONS EST TOUT 
RIEN À VOUS CE QUE NOUS 


OFFRIR... C1 DEMANDONS. 


JE NE SAIS 
PAS... CINQ, 
SIX HEURES... 


COMMENT 
LE TUER. 


COMBIEN... COMBIEN 
DE TEMPS Al-JE DORMI ? 
J'AI CRU... CELA N'A DURÉ 

QU'UN ÉCLAIR... 


SUIVEZ-MOI, 
JE Vous 
PRIE. 


VOUS ALLEZ 
PELT-ÊTRE 
ME LE DIRE... 


QUE SE 
PASSE-T-IL ? 


BIENVENUE, 
MA SŒUR. 


LOUANNE 


Vous 
ÊTES TOUTES 
LA.. VOUS 
ÊTES TOUTES 
VENLES... 


COMMENT... NOUS VENONS LÀ VOUS NE DEVRIEZ AMIDA LE VOUS ATTENDIEZ 
COMMENT ÊTES- Où NOUS SOMMES PAS AVOIR BESOIN SAIT, ELLE. ELLE QUE JE PRENNE 
VOUS ARRIVÉES ATTENDUES. LÀ Où D'EXPLICATION, Ô DER- NE SE DEMANDE PAS LA DÉCISION. VOUS 

ic ? NOUS SOMMES NIER DES FILS DE BAÏN. " COMMENT ", MAIS ATTENDIEZ QUE 
NÉCESSAIRES. VOUS SAVEZ MIEUX * POURQUOI *, JE FASSE MON 
QUE MOI COMME LES CHOIX. 
PLANS SONT 
LIÉS... 


-. NON. 
ELLE SAIT 
POURQUOI. 


TU CONNAIS 
NOS LOIS. 


C'ÉTAIT À 
TOI DE LE 

FAIRE, MON 
ENFANT. 


LE MONDE SE MEURT, Ô MA SŒUR. 


LE MAL À IMPRÉGNÉ LA TERRE ET 
LE CIEL. LES CADAVRES POURRIS- 
SENT PAR MILLIERS SUR LES PLAI- 
NES. IL N'Y À EU NI ÉTÉ, NI 
PRINTEMPS, PAS DE RÉCOLTE... 


VOUS AVEZ SENTI 
QUE JE VOULAIS LE 
TUER ET VOUS ÊTES 
VENUES M'AIDER 


. MAIS VOUS NE 

LE POUVEZ PAS... 

VOUS N'AVEZ PAS 
LE DROIT... 


"NUL 
MEURTRE 
QUI N'AIT ÉTÉ 
_ COMMANDÉ, ET 
PAYÉ. NULLE MORT 
QUI NE PARTICIPE 


NT 
DE LA GUILDE. 


AUSSI, 
NOUS NE LES 
ROMPRONS 
PAS. 


ENCORE LINE ANNÉE, PEUT-ÊTRE 
DEUX, ET AUCUN HOMME NE 
Fa PLUS CETTE 


OUI, LE MONDE 

SE MEURT. ET POURTANT 

TU AS RAISON, NOUS NE 
POUVONS PAS NOUS RETOURNER 
CONTRE LE RESPONSABLE SANS 
AVOIR ÉTÉ ENGAGÉES. TELLES 
SONT LES RÈGLES DE NOTRE 
GUILDE, ET 51 NOUS LES ROMPONS, 
NOUS MOURRONS, EN ESPRIT, 
AVANT D'AVOIR RENDU L'ÂME... 


JE SUIS LE SEUL SURVIVANT ET 
HÉRITIER DE LA FAMILLE LEHIR. 
C'EST À CE TITRE, ET AU NOM DE 
TOUS LES MIENS, QUE JE VOUS 
ENGAGE, AMIDA, FILLE DE CIRCA, 
DU PREMIER CERCLE DE GALATA, 
POUR PRENDRE LA VIE DU 
MEURTRIER DE MA 

FAMILLE. 


MON NOM EST JHAN PETIT, 
FILS DE MEHRIK IS'LEHIR. 
ERKOR A VOLÉ L'ARGENT DE 
MON GRAND-PÈRE, QUI ÉTAIT 
SON ASSOCIÉ, PUIS L'A FAIT 
TUER. IL À PROMIS D'ÉPOUSER 
MA TANTE, ÉLENA, IL L'A 
TRAHIE, PUIS ASSASSINÉE. 
MON PÈRE A ESSAYÉ DE 

LES VENGER. IL EST 

MORT, LUI AUSSI. 


NOUS 
AVONS ÉTÉ 


POUR VOUS, ENGAGÉES. 


ET POUR TOUTES 

LES SŒURS DE 

LA GUILDE QUI VOUS 
SERONT NÉCESSAIRES 
POUR ATTEINDRE 
VOTRE BUT. 


CONTRAT 
A ÉTÉ AINSI 
PASSÉ, SELON LES 

LOIS QUI NOUS ONT 
TOUJOURS RÉGIES, POUR 
LA MORT DE L'ÊTRE QUI 

SE FAISAIT APPELER 
ERKOR, SEIGNEUR DE 
LUYNES. 


ET CELA 
POUR LE PRIX 
D'UNE PIÈCE 
D'OR. 


JE SAIS COMMENT. .… Où IL À TUÉ 
MAIS NOUS DEVONS LES DIEUX 
ARRIVER AU CENTRE 

DE SON POUVOIR. 

AU TEMPLE. À 

L'ENDROIT Où 

ERKOR À … 


J'AI ENCORE 
DU MAL À PRONON- 
LE REMPLIR? CER CES MOTS... 


VOUS NY ARRIVEREZ 
JAMAIS. LE TEMPLE 
EST GARDÉ. PAR DES 
ÊTRES, PAR DES MONS- 
TRÉS CRÉÉS PAR SA 
PRÉSENCE, PAR SON 
INFLUENCE... 


vous 
N'Y ARRIVEREZ 
JAMAIS. IL FAUDRAIT 
SACRIFIER DES CENTAINES 


SŒURS VALAIT 
BIEN DIX 
SOLDATS. 


A S 


O Le N — À 


A 


nm 
Tue 
CES 
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ALORS, JE VAIS EMPRLNTER 
CETTE PUISSANCE. CELLE DE 
TOUS LES ÊTRES NÉS DE 
MAGIE, DÉFORMÉS, TORDUS 
PAR L'INFLUENCE MALÉFIQUE 
DE LEUR NOLIVEAU DIEU 


€ CRISTAL PEUT COMME IL L'A FAIT 
L'INVOQUER ICI? LUI POUR LES DIEUX. IL 
FAIRE REPRENDRE SA LEUR À RENDU LEUR 
FORME HUMAINE? FORME DE CHAR 

À ET DE SANG, PUIS 

IL LES À TUÉS. 


MAIS LES DIEUX 

ÉTAIENT VIEUX ET 

FAIBLES. ERKOR EST 

=] JEUNE, PLEIN D'ÉNERGIE. 
LE RAPPELER ICI DE- 

MANDE UNE PUISSANCE 

QUE JE N'AI PAS. 


SLIPPLIENT QUE 
JE LES TUE. 


CURIEUX QUE 
JE N'AIE PAS SENTI 
VOTRE ARRIVÉE. MES 
GARDIENS NE SONT 
PLUS CE QU'ILS 
ÉTAIENT. 


AH. JE RANCUNIÈRE, QUEL LOMME. T'ALRAS 

ME DISAIS, HEIN ? € PRÉFÉRÉ LINE FIN PLUS 
AUSSI. ORIGINALE, MAIS TANT 
PIS, IL VA FALLOIR ME 

RÉSIGNER À FAIRE APPEL À 

MA DIVINE PUISSANCE POUR 

VOUS FAIRE DISPARAÎTRE, 

COMME UN “ MÉCHANT “ DE 

CONTES POUR ENFANTS ! 


MAIS 
UN RITUEL DE 
DÉBUTANT NE VOUS 
PROTÉGERA PAS 
CONTRE... 


ENFIN, QU'IMPORTE. AMILDA, MA 
BELLE, ÊTES-VOUS VENUE ME 
SUPPLIER DE PRENDRE PLACE 
PARMI LES CONCUBINES 
QUE J'HONORE PARFOIS 
DE MA GLORIEUSE 
PRÉSENCE ? 


AH AH ! LE JEUNE 
SYLVAN À DÙ FAIRE UN 
SORT DE PROTECTION 
AVEC SON PETIT 
CRISTAL ! 


ET C'EST AINSI 
QUE VINT LA FIN. 


LE SOLEIL REPRIT 
SA COURSE, AINSI 
QUE LES SAISONS. 
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RENT, ENLACÉES, AVEC d L'EAU QUI EMPORTA LES CADAVRES DES 

L'EAL DES TORRENT... FÉES ET DES ENFANTS QUI AVAIENT PÉRI DE 
FAIM... LES CADAVRES DÉS NAÏADÉS, OÙ DES 

FEMMES TROP ÉPUISÉES POUR CONTINUER 

\ À MARCHER... LES CADAVRES DE TOUS CEUX 
QUE LE RÈGNE DIVIN D'ERKOR AVAIT TUÉS, ET 

DES ÊTRES MAGIQUES QU, POUR SA MORT, 

VENAIENT DE SE SACRIFIER... 


sn ET LES DIEUX 
À WE FURENT PLUS. 
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m ET LES NAÏADES, LES DRYADES, 
LES ESPRITS DES CHAMPS ET 
DÉS PRÈS, DES BOIS ET DES 
CHEMINS, LES SIRÈNES ET LES 
ONDINES... EUX AUSSI NE 
FURENT PLUS... 


on MAIS 
LES HUMAINS 
SURVÉCLRENT... 
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Ah 1 ET LA LUMIÈRE 

DES DIEUX MORTS 

UN LEUR FUIT RENDUE. 
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ve r 


CELA N'A PAS 
D'IMPORTANCE. 


QU'ALLONS- 
NOUS FAIRE, 
MAINTENANT 7, 


C'EST / 
UN NOUVEAU } 
JOUR... / 
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famille, sa vie. 
Il ne lui reste plus que sa vengeance. 


DU 


SOUTENIR 


sa 
Et pour l'assouvir, il est prêt à tout, 


On lui a tout volé, son honneur, 
dût-il affronter les Dieux eux-mêmes. 
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